
Au cours de l’année sous revue, la FSCI a 
enregistré 57 incidents antisémites en Suisse 
alémanique, italienne et rhéto-romane (uni-
quement dans le monde analogique). Cela 
représente une légère augmentation par rap-
port à l’année précédente (2021 : 53). Parmi ces 
incidents, il y a eu 1 voie de fait, 16 insultes et 9 
graffitis. En ligne, en particulier sur les médias 
sociaux et dans les colonnes de commentaires 
des médias, 853 incidents ont été enregistrés 
(augmentation d’environ 6%). Au total, cela 
fait 910 incidents signalés et observés au cours 
de la période sous revue (2021 : 859).

Les incidents enregistrés (dans le monde ana-
logique et en ligne) sont divisés en quatre caté-
gories : antisémitisme général (308 incidents), 
négation ou banalisation de la Shoah (46), 
antisémitisme en lien avec Israël (58) et théories 
du complot antisémites contemporaines (498).

Par le passé, les incidents antisémites avaient 
souvent lieu de manière groupée, en raison de 
ce que l’on appelle des « déclencheurs ». Les 
déclencheurs sont des événements internatio-
naux ou nationaux, ou des articles de presse 
à ce sujet, qui entraînent un nombre élevé 
d’incidents antisémites sur une période limitée 
(généralement quelques jours). La pandémie de 
coronavirus, la guerre en Ukraine ainsi que la 
surveillance des groupes Telegram ont changé 
la donne. Il y a désormais deux déclencheurs 
ayant un effet à long terme le (« coronavirus » 
et la « guerre en Ukraine ») qui, directement ou 
indirectement, entraînent constamment des in-
cidents antisémites. De ce fait, la part des théo-
ries du complot antisémites contemporaines 

dans les incidents en ligne a encore augmenté, 
passant de 51% en 2021 à 57% en 2022. 

La majeure partie des incidents observés et 
signalés proviennent du service de messagerie 
Telegram (75%), ce qui représente une forte 
augmentation par rapport à 2021 (61%). Le 
service de messages brefs Twitter ne repré-
sente plus que 17% des incidents (2021 : 28%). 
La part de Facebook (5,5%) est restée à peu 
près la même et celle des colonnes de com-
mentaires des médias en ligne (1,7%) a été 
très minime. Cela s’explique d’une part par le 
fait que Telegram ne supprime presque aucun 
propos, même lorsque les déclarations faites 
contiennent des discours de haine. D’autre 
part, en Suisse – comme dans d’autres pays – 
s’est formée une subculture hostile à l’État et 
à la société, adepte des théories du complot, 
qui s’appuie principalement sur Telegram pour 
échanger. Dans ce contexte, de nombreuses 
théories du complot à contenu antisémite  
sont partagées.

Avec le début de la pandémie de corona-
virus en 2020, un milieu actif d’opposants 
aux mesures s’est développé en Suisse. Dans 
les précédents rapports sur l’antisémitisme, 
ceux-ci étaient encore qualifiés de « rebelles 
du corona ». Mais très tôt, pour de nombreux 
membres, il a aussi été question d’autre chose 
que des mesures contre le coronavirus. Ils ont 
défendu et diffusé les théories du complot les 
plus diverses en lien avec différents domaines. 
Avec le début de la guerre menée par la Russie 
en Ukraine le 24 février 2022, des éléments 
supplémentaires issus de la propagande russe 
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sont venus s’ajouter et la priorité est passée du 
« coronavirus » à l’« Ukraine ». Ces personnes 
ne se sont toutefois pas intéressées à un nou-
veau sujet car elles avaient besoin d’un thème 
de remplacement après la fin des mesures 
liées au coronavirus. Dans leur imaginaire, ces 
thèmes tels que le coronavirus, la guerre en 
Ukraine, etc., et les théories qui s’y rapportent 
sont tous liés. Pour faire simple, il s’agit d’une 
grande lutte du mal contre le bien. D’un côté, 
il y a les satanistes pédophiles qui veulent 
opprimer le monde et faire diminuer la popula-
tion. De l’autre, il y a les hommes pieux comme 
Trump et Poutine qui luttent pour la liberté et 
la protection des enfants. 

Les incidents antisémites dans les groupes 
Telegram observés, qui appartiennent tous à 
cette nouvelle subculture, n’ont cessé d’aug-
menter au cours des trois dernières années. La 
proportion d’incidents sur les groupes Tele-
gram dans le nombre total d’incidents en ligne 
a également considérablement augmenté. 
Alors que ce chiffre était de 61% en 2021, il a 
atteint 75% en 2022. Le nombre absolu d’inci-
dents sur Telegram a également augmenté de 
manière constante et massive, passant de 135 
en 2020 à 445 en 2021, puis à 640 en 2022. 

Les personnes qui évoluent dans ce milieu 
n’ont pas toutes des préjugés ou des idées 
clairement antisémites. On constate toutefois 
que, contrairement à ce qui était le cas les 
deux années précédentes, il n’y a pratique-
ment plus d’opposition aux posts antisémites 
– même lorsqu’il s’agit d’un antisémitisme 
flagrant. Il peut y avoir plusieurs explications 
à cela. D’une part, il se pourrait que l’antisé-
mitisme soit désormais toléré dans ce milieu. 
D’autre part, cela peut venir du fait que, chez 
ces personnes, le concept de liberté d’expres-
sion est extrêmement large. Par conséquent, 
celle-ci inclut également les discours de haine. 

Les incidents les plus graves survenus en 2022 
ont été les suivants :

 → En février à Zurich, un homme juif (portant 
une kippa) se fait jeter un pot de yogourt 
plein dans le dos par quatre jeunes.

 → En février, un homme voit une femme  
juive dans une rue de Zurich, crache par 
terre, fait le salut hitlérien et crie : « Ihr 
huere Scheissjude » (putain de juive). Il 
crache ensuite à nouveau par terre et 
continue son chemin. 

 → Un soir d’avril, après le shabbat, des 
clients d’un hôtel de Davos, reconnais-
sables à leurs vêtements comme étant 
des juifs orthodoxes, se trouvent devant 
l’entrée de l’hôtel. Un groupe d’environ 
six jeunes hommes passe, ils crient « Heil 
Hitler » et « Die Juden gehören in die 
Gaskammer » (La place des juifs est dans 
une chambre à gaz).

 → En juin, un élève dit à un autre élève juif  
d’une école du canton de Zurich : « Hitler 
hätte alle Juden umbringen sollen » (Hitler 
aurait dû tuer tous les juifs). Des images 
d’Hitler et de croix gammée sont également 
souvent postées dans le chat de la classe.
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